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- Edito -  
Les beaux jours, le soleil, la mer, pour beaucoup cela rime avec vacances, mais pour les amoureux des cétacés, cela rime surtout avec éco-
tourisme et whale-watching. 

Le whale-watching, excellente alternative aux delphinariums. Mais malheureusement, comme toute activité qui génère des bénéfices, le whale-
watching connaît aussi des dérives, qui deviennent de plus en plus fréquentes : skippers incompétents, dérangements des cétacés pouvant aller 
jusqu'à la collision, tout cela pour que le client en ait pour son argent. 

Observer les cétacés dans leur milieu naturel est un privilège pas un droit acquis. Quand nous sommes en mer, nous sommes sur leur territoire. 
C'est donc à l'homme de s'adapter et de respecter les cétacés, pas l'inverse. Il y a suffisamment de menaces qui pèsent sur les cétacés (les récents 
échouages en masse liés au sonar militaire en sont la preuve flagrante) sans que l'homme pour son unique plaisir vienne en ajouter une autre. 

Alors pour cet été, si vous avez choisi d'aller observer les cétacés en mer, soyez respectueux et vigilants. N'hésitez pas à signaler les 
comportements abusifs des tour-opérators. Les baleines et les dauphins sauront vous le rendre au centuple.  

L’équipe de Réseau-Cétacés. 

NB : bon nombre d’actions ont retenu notre attention ces dernières semaines. C’est la raison pour laquelle, le bulletin du printemps est couplé avec 
celui de l’été. 

Les news… 
 

 Une découverte scientifique 
confirme le langage développé des 
dauphins… 

WASHINGTON : Les dauphins sont 
réputés être les animaux les plus 
intelligents de la planète, au même titre 
que les grands singes. Une nouvelle 
découverte scientifique vient confirmer 
aujourd'hui que ces cétacés sont doués 
d'un langage sans doute encore plus 
organisé qu'on ne l'imaginait. Comme les 
humains, les dauphins sont capables de 
s'appeler et de s'identifier par leur nom, 
selon une étude conduite en Floride par 
des chercheurs américains et 
britanniques, publiée lundi aux États-Unis. 
Les dauphins qui ont été étudiés durant    
3 ans sont des dauphins à gros nez. Ce 
sont les seuls animaux connus à ce jour à 
utiliser des noms plutôt que des sons pour 
s'identifier et reconnaître les autres 
membres de leur groupe. 

Les scientifiques pensaient depuis 
longtemps que les sifflements émis par les 
dauphins comprennent des informations 
correspondant à des noms. L'étude a 
confirmé cette hypothèse. Les chercheurs 

ont enregistré et synthétisé sur ordinateur 
les sifflements des dauphins tout en 
gardant la même modulation de fréquence 
mais sans aucune des caractéristiques de 
la voix. Ils ont ensuite diffusé ces 
sifflements synthétisés dans les hauts 
parleurs installés sous l'eau du bassin et 
constaté que les dauphins y répondaient.  

Ceci montre, expliquent ces chercheurs, 
que les dauphins reconnaissent la 
signature dans les sifflements et non pas 
seulement l'intonation de la voix. 

Dans neuf cas sur quatorze, le dauphin 
s'est tourné plus souvent vers le haut-
parleur s'il entendait un sifflement 
correspondant au nom d'un de ses 
proches. Beaucoup de scientifiques 
pensent que les dauphins, dont le cerveau 
est très développé, parlent un véritable 
langage, explique le site Internet 
www.dauphinlibre.be très documenté sur 
cette question. Ce langage est composé 
de sifflements, de cliquetis et de toute une 
série d'autres sons. Il est probable que les 
dauphins utilisent des mots et même une 
vraie grammaire.  

Il est également acquis que nombre 
d'autres animaux utilisent un langage 
complexe. Les grands singes 
communiquent par la voix mais aussi par 
les gestes. Les éléphants peuvent envoyer 
des messages à des kilomètres en 
utilisant des infrasons, parfois transmis par 
le sol. Certains singes, perroquets ou 
mangoustes font aussi usage de cris 
différents pour annoncer la présence de 
tel ou tel prédateur. 

Source : La Dernière Heure (quotidien 
belge) - 10/05/2006. 

  Dony/Randy  & Jean-Floc’h 
 

 
 

(Jean-Floc’h – avril 2006) 
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Nos deux amis « ambassadeurs » se 
portent très bien et ont commencé 
prématurément leur migration estivale 
cette année. 
 
Ils ont déserté la mer d’Iroise pour le 
littoral sud de la Bretagne, où ils évoluent, 
pour le moment, séparément. 
 
Il y a quelques semaines, notre équipe 
s’est rendue au Cap Sizun (résidence 
principale de nos deux amis) afin d’y 
rencontrer les autorités municipales et voir 
avec elles les possibilités de mise en 
place d’un plan de gestion visant à la 
protection des deux cétacés mais 
également à l’amélioration de la 
cohabitation locaux/dauphins. 
 
En effet, les locaux, notamment les 
pêcheurs, se heurtent régulièrement à la 
non-discipline de certains plongeurs qui 
n’hésitent pas, pour approcher les 
animaux, à traverser les zones de trafic 
maritime, voire interagir dans ces mêmes 
zones, mettant de ce fait, en danger leur 
propre sécurité mais aussi celle des 
dauphins face aux embarcations qui 
circulent… 
 
Des démarches sont actuellement en 
cours afin de faire respecter certaines 
consignes qui seront profitables à chaque 
protagoniste : dauphins, locaux et 
plongeurs. 
 
En parallèle, nous avons préparé notre 
campagne estivale de sensibilisation à 
l’égard de Dony/Randy et Jean-Floc’h. 
 
Cette année, et grâce au soutien 
financier de la SPA, plus de 30 000 
plaquettes d’information seront 
diffusées sur tout le littoral atlantique. 
 
Si vous croisez l’un ou l’autre des deux 
dauphins cet été, n’hésitez pas à nous 
faire partager votre récit ! 
 

  Marra : nouvel ambassadeur en 
Angleterre ? 

Depuis plusieurs mois, un dauphin au 
comportement familier est observé du côté 
de Maryport (Angleterre). 

En janvier dernier, Marra a fait l’objet d’un 
déploiement de spécialistes, lesquels 
craignant pour sa santé, l’ont reconduit au 
large. 

 

 

Toutefois, peu de temps après avoir été           
« éconduit », Marra a fait un retour très 
remarqué dans le port de Maryport… en 
compagnie d’un congénère ! 

Le duo a finalement disparu mais Marra 
aurait été de nouveau observé à Maryport 
au début du mois de mai… 

A suivre… ! 

   Ouverture de la chasse à la 
baleine  en Norvège !  

La chasse à la baleine s'est ouverte en 
avril dernier en Norvège, avec un quota 
fixé cette année à 1.052 prises, soit le 
chiffre le plus important depuis que le pays 
scandinave a décidé de reprendre cette 
pratique très controversée en 1993.  

 

*Moratoire* 

La Norvège est le seul Etat au monde à 
autoriser la chasse commerciale à la 
baleine, en dépit d'un moratoire 
international, entré en vigueur il y a tout 
juste 20 ans, pour protéger ce mammifère 
marin. Ayant déposé une clause de 
réserve lors de la négociation du texte, le 
pays scandinave estime ne pas être lié à 
ce moratoire, malgré des critiques 
régulières de la part d'organisations de 
protection des animaux et de pays tels 
que les Etats-Unis ou la Grande-Bretagne.  

 

*Quotas* 

Selon Oslo, les prélèvements accordés ne 
mettent pas en danger le petit rorqual, 
l'espèce ciblée par les chasseurs de 
baleine norvégiens, dont la population est 
estimée à 100.000 spécimens dans 
l'Atlantique nord. Le relèvement des 
quotas a été décidé alors que les 
baleiniers norvégiens ont échoué à 
atteindre les plafonds autorisés au cours 
des deux dernières saisons, 
essentiellement pour des raisons de 
météo défavorable.  

*Consommation* 

L'an dernier, les 30 bateaux qui ont 
participé à la campagne n'ont harponné 
que 639 petits rorquals sur un quota de 
796. Plat du pauvre après la Seconde 
guerre mondiale, la baleine est aujourd'hui 
un produit peu consommé en Norvège, où 
l'activité n'emploie que quelques dizaines 
de personnes. Le Japon et l'Islande 
autorisent également une chasse limitée à 
la baleine, officiellement pour des raisons 
scientifiques.  

Source : 7 sur 7 (Belgique). 

Réseau-Cétacés a réagi en préparant 
une campagne nationale d’appel au 
boycott des produits norvégiens dont 
nous vous parlerons dans notre 
prochain numéro.  

Les actions de           
Réseau-Cétacés… 

Comme nous vous l’écrivions 
précédemment, les derniers mois ont été 
rythmés par différentes actions en faveur 
des dauphins ambassadeurs, la 
préparation d’une action de protestation 
contre la chasse baleinière en Norvège, 
différentes conférences dans diverses 
régions de France (y compris les Ecoles) 
afin de sensibiliser le public sur les 
menaces qui pèsent sur les cétacés, la 
mise en place d’un partenariat avec les 
organismes de whale-watching afin que 
ceux-ci diffusent, sur leurs bateaux, une 
brochure intitulée « Les menaces qui 
pèsent sur les Cétacés » etc… 

 

 

 



  

  Campagne contre les 
massacres de dauphins au Japon. 

Chaque année,  Réseau-Cétacés adresse 
à l’Ambassade du Japon en France, un 
courrier  dénonçant  la tuerie annuelle de 
petits cétacés sur le littoral Japonais. 

Ce courrier est accompagné d’une 
manifestation et d’une pétition (voir pièce 
jointe). 

Toutefois, la pétition correspondant à la 
campagne 2005/2006 est en perte de 
vitesse ces dernières semaines… Et il est 
extrêmement important que le nombre 
de signatures augmente chaque année 
afin que les autorités concernées 
sentent que la  « pression » ne 
s’essoufle pas. 

Si ce n’est déjà fait, nous invitons donc 
chacun à signer la pétition ci-jointe et à 
la diffuser de la manière la plus large 
possible. Les personnes ayant signé la 
pétition 2004/2005 sont encouragées à 
signer pour la saison 2005/2006 !!! 

(pour les personnes recevant ce bulletin 
par courrier électronique, vous pourrez 
télécharger le document via : 
http://www.reseaucetaces.org/petitioncom
plet.php?id=8) 

D’autres formulaires pourront vous être 
adressés, par courrier postal, sur simple 
demande à Réseau-Cétacés.  

  Captivité des Cétacés : 
solidarité oblige ! 

L’association One Voice  a lancé une 
campagne de  protestation contre la 
captivité des cétacés. 

Afin de protester, vous aussi, vous 
trouverez donc ci-joint une carte, à 
retourner signée, à cette association. 

(pour les personnes recevant ce bulletin 
par courrier électronique, vous pourrez en 
faire la demande à One Voice 
directement : info@onevoice-ear.org) 

 
 
 
 
 

Conseils de lecture… 
 

  « Coups de Folie en Mer » de 
Hugo Verlomme (Membre d’Honneur de 
Réseau-Cétacés). 

 

Vaisseaux fantômes et naufrages 
ineffables, dauphins amoureux et 
hallucinations maritimes, vagues géantes 
et calmes maudits, ivresses des 
profondeurs et télépathie sous-marine, 
plongées initiatiques et rêves 
amphibiens... Au fil d'une trentaine 
d'histoires extraordinaires et inédites, nous 
allons vivre des " coups de folie en mer " 
de toutes natures. Navigateurs, 
passagers, naufragés, plongeurs, 
nageurs, kayakistes ou surfers, des 
hommes et des femmes racontent, chacun 
à leur façon, ce moment où, face à la mer, 
leur raison a vacillé. Certains ont connu la 
peur, un instant de déraison, d'autres des 
extases indicibles. Au-delà des 
témoignages, Coups de folie en mer est 
une réflexion sur les nouvelles 
mythologies marines qui nous est 
proposée, riche de références maritimes et 
culturelles, mais aussi de l'expérience d'un 
auteur qui aime et connaît l'océan. 

� � « L’Enfant d’Or » de Marie 
Glémin. 

 

Voir le bon de commande ci-joint. 

Whale-Watching : 
quelques bonnes 

adresses… 
 

 Manche :  
Al Lark - 06.78.71.41.09 

  Al-lark.over-blog.com 
al-lark@hotmail.fr 
 

 Atlantique :  
La Croisière des Baleines - 05.59.14.15.00  
www.lacroisieredesbaleines.com 
amisdesbaleines@ipvset.com 
 

 Méditerranée :  
Regard du Vivant - 06.10.57.17.11  
www.regard-du-vivant.fr 
info@regard-du-vivant.fr 

 
Important :  

Appel de don… 
 
A l’heure actuelle, le fonctionnement de 
Réseau-Cétacés est essentiellement 
assuré grâce à vos dons. 
 
Votre contribution financière, qu’elle 
qu’en soit ce montant, participera 
activement à la finalisation de nos 
projets en faveur des Cétacés ! 
 

Vos dons sont à adresser à :  
 

Réseau-Cétacés  
3, Rue de la Solidarité 

92120 Montrouge – France 
 

Par avance merci de votre soutien ! 
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